
le Schoelchérois
Le

 S
ch

oe
lc

hé
ro

is
 n

° 6
 	

m
ar

s  
20

12
	

M
ag

az
in

e 
gr

at
ui

t d
e 

la
 V

ill
e 

de
 S

ch
oe

lc
he

r

n° 

www.mairie-schoelcher.fr

Schoelchéroise de coeur, schoelchéroise dans l’âme
Qualité des eaux de baignade
Etats généraux des finances locales
une semaine nautique entre Voile et Carnaval



le S
CHOELCH




eROI
S ■

 6 ■
 m

ar
s 2

01
2

édito2

édito

Chères lectrices, chers lecteurs,

C’est avec plaisir que je vous retrouve dans ce numéro de votre magazine « Le Schoelchérois ».
Comme vous le savez, il est important pour moi de vous rendre compte de l’activité mu-
nicipale, que vous soyez informés des actions qui sont menées sur notre territoire.
Alors, évidemment sans couvrir l’intégralité de la vie schoelchéroise, votre magazine 

couvre l’actualité du dernier trimestre.
Notre municipalité est particulièrement sensible à la question de l’ave-
nir de nos adolescents et de nos jeunes. Des actions concrètes fortes ont 
été lancées en faveur de l’insertion de notre jeunesse : une convention de 
partenariat avec le RSMA, le lancement d’un nouveau chantier d’inser-
tion. L’accompagnement scolaire de nos enfants est, aussi, une réalité à 
Schœlcher avec l’association Passerelle.
De plus, nous entendons favoriser la découverte et la pratique par nos 
plus jeunes d’activités culturelles et sportives. C’est tout le sens des ate-
liers itinérants de proximité intergénérationnels.
Vous aurez l’occasion à travers ce numéro de découvrir les délégués de 
quartier d’Ozanam et ancienne route de Schoelcher qui évoquent leur 
nouvelle mission dans le cadre de la démocratie participative.
Enfin, sans chauvinisme particulier, nous sommes fiers à Schoelcher de 
constater l’amélioration significative de nos eaux de baignade, nous y 
consacrons le dossier de ce numéro afin que vous preniez connaissance 
de la qualité des eaux sur les sites que vous fréquentez. Comment sont ef-
fectués les tests, à quelle fréquence, quels sont les enjeux pour le baigneur, 
nous tentons de répondre à ces questions.
Je suis particulièrement heureux que notre ambassadrice de la musique antillaise ait bien voulu 
partager avec nous ses souvenirs d’enfance à Schoelcher. Jocelyne Béroard nous parle de Schoelcher 
en toute intimité. Notre ville Schœlcher s’enorgueillit d’avoir des fils et des filles de grande qualité 
qui font sa grandeur et légitiment sa notoriété.
N’oubliez pas d’intégrer à votre agenda un moment afin de donner votre sang : un article sur l’As-
sociation des donneurs de sang de Schoelcher vous permettra de mesurer l’importance du don de 
sang !
A toutes, à tous je vous souhaite une bonne lecture.

Luc Clémenté,  
maire de Schoelcher & vice-président du conseil régional
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Echange Scolaire
25 élèves de CM1 ET CM2, 4 
accompagnateurs de Fessenheim 
ont séjourné chez nous. Organisé 
par « l’Association découvrons 
l’Alsace » et la municipalité, cet 
échange scolaire s’inscrit véri-
tablement dans le protocole de 
jumelage entre les deux villes. 
Activités, visites, un programme 
riche leur a été proposé durant 
leur séjour afin de découvrir la 
Martinique et de nouer des liens 
avec leurs petits camarades.
Véritables moments de frater-
nité et de partage, ces échanges 
contribuent largement à nouer 
des liens et entretenir des chaînes 
de solidarité. Une richesse qui 
contribue à valoriser Schoelcher 
et la Martinique au-delà de nos 
frontières. 

proximité 
Le bourg accueille un nouveau 
commerce de proximité (à côté 
de la Mairie). Ouvert tous les 
jours de 8h à 20h30, cette struc-
ture permettra de maintenir une 
activité économique au bourg 
au service des habitants et des 
étudiants.

Redynamisation  
du bourg
Dans le cadre du schéma de 
développement économique du 
littoral  schoelchérois et afin de 
sécuriser le site, la Ville a procédé 
à la démolition de la maison Roy 
Camille. Un appel à projet sera 
lancé, ce qui devrait participer 
largement à la redynamisation du 
bourg.

De jeunes 
secouristes 
Une dizaine d’enfants de moins 
de 15 ans ont reçu leurs certifi-
cats de compétences de citoyens 
de sécurité civile aux premiers 
secours (PSC1) en janvier dernier. 
C’est avec beaucoup de fierté que 
ces jeunes nageurs de Schoelcher 
Natation 2000 ont reçu de Samuel 
Lameynardie leurs certificats. Ils 
prennent tous la mesure et l’im-
portance de la formation qu’ils 
ont suivie : être à même de sauver 
des vies.

Opérateur  
pour l’habitat  
et le foncier
L’Etablissement Public Foncier 
Local (EPFL) a tenu sa première 
assemblée générale au mois 
de novembre. Luc Clémenté, 
le Maire de Schoelcher est 
le premier Président de cet 
Etablissement, regroupant l’en-
semble des collectivités locales 
(mairies, Département, Région, 
et intercommunalités).
Il a pour objectif de favoriser 
la construction de logements 
sociaux, de constituer des 
réserves foncières ou immo-
bilières pour lutter contre 
l’insalubrité par exemple, de réa-
liser des équipements collectifs, 
des zones d’activités, mais aussi 
de stabiliser les prix du foncier 
sur l’île. 

en bref

le SCHOELCHeROIs - Trimestriel
Directeur de la Publication : Luc Clémenté, 
Coordination- Rédaction : Cabinet du Maire  
Communication externe
Conception - Mise en page : Multicréarts.com
Ont collaboré à ce numéro : N. Chenard-Jalta,
Crédits photos : Ville de Schoelcher, Office de Tourisme de 
Schoelcher, Université des Antilles Guyane, CNS
Régie publicitaire : Régie Coralys 0696 34 34 20
Impression : Caraib Ediprint
Tirage : 10 000 exemplaires
Retrouvez votre magazine en PDF sur www.mairie-schoelcher
Couverture :Jocelyne Beroard
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L’insertion au 
cœur de l’action
Un nouveau chantier d’insertion en 
faveur de 10 demandeurs d’emploi 
vient de débuter et a pour objet 
l’aménagement et l’embellissement de 
la Ville par l’Art paysager. La réalisation 
de ce projet porté par l’Association AB 
Stratégie permettra aux participants 
rencontrant des difficultés d’insertion 
sociale et professionnelle, d’acquérir des 
compétences professionnelles nouvelles 
et de sortir de la situation de chômage. 
A la suite d’une formation théorique, 
les participants réaliseront pour une 
durée d’un an des sculptures végétales 
utilisant les techniques de l’Art paysager.
Cette démarche d’insertion 
favorisera sans aucun doute la (re) 
socialisation des jeunes bénéficiaires 
qui pour la plupart sont en situation 
de chômage longue durée.
Ils interviendront principalement 
sur 3 sites historiques : 
•	 La digue de Fond Lahayé
•	 Batterie Sainte Catherine
•	 Espace Laguigneraye (face au 

college Vincent Placoly)

Mieux insérer 
nos jeunes
A l’occasion du 50e anniversaire du 
RSMA (Régime du Service Militaire 
Adapté de la Martinique), le Maire 
de Schoelcher, Luc Clémenté et le 
Colonel Pierre Heinzelmeier ont 
signé une convention de partenariat 
en faveur de l’insertion des jeunes.
L’objectif de cette convention de 
partenariat avec le RSMA est de 
permettre à la Ville de faciliter l’accès 
de ses jeunes à de nouvelles passerelles 
d’insertion et de formation. 20 jeunes 
schoelchérois pourront bénéficier de 
cette formation professionnelle. Ils 
seront amenés à s’inscrire dans une 
formation professionnelle et d’intégrer 
une formation complémentaire 
ou un contrat de travail.

Cette manifestation a également été 
l’occasion pour le RSMA de célébrer le 
cinquantième anniversaire de la création 
du régiment. Un anniversaire en grandes 
pompes marqué par une cérémonie 
militaire de prise d’armes, de remises 
de décorations et de présentation du 
contingent au drapeau. 

Donner du poids 
aux petites villes
L’Association des Petites Villes de 
France et la Ville de Schoelcher ont 
organisé en décembre dernier les 
« Rencontres Territoriales des Maires 
des Antilles Guyane » autour du thème 
« Finances locales, intercommunalité, 
environnement : l’actualité des 
grands enjeux aux Antilles Guyane. 
De nombreux Maires et élus y ont 
participé enrichissant le débat de 
leurs échanges et expériences.
Compte tenu de la situation économique 
contrainte des collectivités locales, 
cette matinée a été riche en termes 
d’échanges et d’informations autour 
de la question des finances locales.
Représentée par son vice-président, le 
Député Maire de Vervins Jean-Pierre 
Balligand,  l’APVF compte aujourd’hui 
1 100 adhérents fédère depuis plus de 20 
ans les petites villes de France de 3000 
à 20 000 habitants pour promouvoir 
leur rôle spécifique dans l’aménagement 
du Territoire et donner du sens et 
du poids à celles-ci qui représentent 
30% de la population française.

Un homme de 
Bien s’en est allé…
Georges Duféal plus connu sous 
le nom de « Jojo » nous a quittés 
le 5 janvier dernier. D’une grande 
intelligence et humilité, ce Schoelchérois 
passionné a été un véritable 
précurseur dans le développement 
des sports nautiques et dans la 
conscientisation de l’environnement 
nautique qui nous entoure.
Georges Duféal s’est toujours investi 
pour sa commune, président-fondateur 
du Cercle Nautique de Schoelcher, 
il en fait sa réputation et a été le 
précurseur de la Semaine Nautique 
Internationale de Schoelcher.
Homme engagé et grand serviteur de 
la chose publique, ancien conseiller 
municipal, il laisse le souvenir d’un 
homme de Bien, qui a toujours 
fait confiance à la jeunesse et à 
l’Homme en général. La commune de 
Schoelcher a perdu l’un des siens. 
Le Maire de Schoelcher a tenu à lui 
rendre un vibrant hommage lors de 
ses obsèques et proposera au conseil 
municipal de donner son nom au 
bâtiment qui abrite les activités 
nautiques de l’Anse Madame, afin que 
sa mémoire et son œuvre demeurent

Schoelcher  
vote son Budget Primitif 2012.
Le 25 janvier, le Conseil municipal a voté 
à l’unanimité le budget primitif 2012 de la 
ville.
Traditionnellement voté en mars, cette anticipation permet aux élus et aux 
services municipaux de connaître en début d’exercice budgétaire, les crédits de 
recettes et de dépenses nécessaires pour fonctionner pendant toute l’année. Au fil 
du temps, des décisions modificatives à ce budget primitif permettront d’ajuster 
les prévisions sur la base de l’évolution réelle des besoins courants, et en fonction 
du niveau de maturité des opérations d’investissement. 
Ce changement de calendrier et de logique s’inscrit dans le renforcement d’une 
stratégie budgétaire et financière que l’équipe municipale a initiée afin que 
Schoelcher retrouve une meilleure santé financière. A ce titre, l’édilité a souhaité 
que l’exercice budgétaire 2012 soit l’occasion de confirmer certains principes 
comme le gel des taux de la fiscalité (taxe d’habitation et taxe foncière), la sincérité 
et la régularité des chiffres, la rationalisation de l’organisation, la recherche 
permanente de l’efficacité et de l’efficience dans les actions municipales, la maîtrise 
des coûts, le renforcement des partenariats, la maîtrise de l’endettement, bref des 
règles d’une bonne conduite budgétaire, gages d’un avenir financier plus radieux.
D’un montant total de 30 044 570 €, ce budget marque la nette amélioration, sans 
avoir rien sacrifié par ailleurs, d’agrégats comme l’épargne de gestion, l’épargne 
nette, le taux d’endettement qui sont de véritables indicateurs de la situation 
financière d’une collectivité locale.
Taux d’imposition 2012 maintenu
Conformément aux engagements de l’équipe municipale de poursuivre la maîtrise 
de la pression fiscale à Schoelcher, les taux de fiscalité de 2011 ont été reconduits 
pour cette année. Il s’agit d’une volonté forte de la municipalité de ne pas affaiblir 
le pouvoir d’achat des ménages schoelchérois.
Taxe d’Habitation (TH) : 16,99% - Taxe foncière (TFB) :15,06% 
Taxe foncière sur les propriétés non bâties : 5,15%.
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vivre l’excellence 

rencontre avec Jocelyne Beroard

Scolarisée au Couvent de 
Cluny puis à l’école commu-
nale de Plateau Fofo et au Ly-
cée de Jeunes Filles jusqu’au 
bac, Jocelyne Beroard part 
faire des études de Pharma-
cie. 
Elle bifurque vers l’Ecole Nationale Supérieure des 
Beaux Arts de Paris où elle y retrouve son frère Michel 
qui la présente à des musiciens avec lesquels elle 
chante au point de faire de la musique son métier. 
Elle rejoint Kassav dans les années 80 et fait des 
concerts et tournées autour du monde. Active dans 
plusieurs domaines, elle a été longtemps la marraine 
d’Enfance et Partage à la Martinique, elle œuvre pour 
la mémoire considérant qu’il est un devoir de rendre 
hommage aux aïeux esclaves. Marraine d’un bon 
nombre d’associations ou participant bénévolement 
à des actions touchant le social, malgré un agenda 
très dense, elle s’investit pour aider les personnes en 
difficulté, mais aussi pour préserver l’environnement,  
la culture, et évidemment la langue créole et la musique. 

Distinguée de nombreuses fois par des prix et awards 
en tant que chanteuse ainsi que pour l’écriture 
de textes de chansons, remarquée dans quelques 
prestations au cinéma, elle est Chevalier de l’Ordre 
du Mérite au Sénégal et membre de la Légion 
d’Honneur en France. Artiste mondialement connue, 
ambassadrice de la musique antillaise, Jocelyne 
Beroard, schoelchéroise de cœur et d’âme a bien 
voulu se livrer et partager avec nous ses souvenirs 
d’enfance et aborder l’évolution de la commune.
Jocelyne Beroard a un an quand ses parents 
déménagent et s’installent à Petit Paradis. Issue d’une 
famille de 6 enfants, deux garçons et quatre filles, c’est 
avec beaucoup d’émotion et un brin de nostalgie qu’elle 
nous évoque ses souvenirs de vacances à Anse Madame.
« Nous allions en effet très souvent à l’Anse Madame 
où ma grand-mère avait une maison de vacances. 
Ma mère ainsi que ses frères et sœurs se partageaient 
la maison à tour de rôle, mais les enfants y restaient 
alors que les parents changeaient… Il y avait de 
nombreux lits mais si nous dépassions le nombre, 
les matelas de secours jonchaient le sol. » 
Jocelyne Beroard pratique jeune la natation en tant 
que sport de compétition. Elle évoque la chance 
qu’elle a eu à s’entraîner avec les Sicot, « les rois de 
la natation à l’époque et grande fierté de la ville ».
« J’ai appris à nager à l’Anse Madame. Nous passions 
notre temps à la mer de l’Anse Madame au Lido 
en passant par la Grosse Roche selon l’humeur et 
nous plongions du haut des petites falaises après 
le Lido (à Kay rouj ou Kok souri), mais il fallait 
savoir grimper les rochers et calculer où tomber, 
je dois avouer que nous étions assez casse-cou.
Lors de travaux à notre maison du Petit Paradis, 
nous avons habité environ 6 mois à l’Anse Madame 
et j’adorais aller me baigner au réveil le matin. 
Selon les extravagances du temps, la plage s’allongeait 
ou rétrécissait… c’était impressionnant, nous passions 
de 2m de plage à 15 ou 25m. A midi, le sable qui était 
d’origine volcanique et plutôt noir devenait brûlant, il 
fallait des chaussures pour arriver au bord de l’eau ou 
alors courir très vite ! Et lorsqu’on creusait le sable on y 

trouvait ces petits coquillages triangulaires mauves, roses 
ou jaunes, il n’y en a plus aujourd’hui (on les appelle 
chaubettes chez nous ou tellines en France). Nous allions 
à l’embouchure de la rivière voir les crabes « sémafot » 
ou les « pisiet » qui regagnaient la mer… et les garçons 
surtout pêchaient à la ligne ou au fusil harpon, après 
le lido avec quelques fois la surprise de la « moreng » 
(murène) qu’il fallait tabasser afin d’éviter sa morsure.
L’Anse Madame était pour nous magique. Le soir on 
entendait les vagues et ça nous berçait. Le matin on 
sentait l’odeur du pain de la boulangerie et j’ai aussi 
des souvenirs d’odeur de café qui s’y mêlait. On montait 
à l’Enclos rejoindre nos amis et on allait manger 
des monbins du coté de la rivière. Nous n’allions au 
bourg que très rarement, nos escapades au delà de 
la rivière s’arrêtaient à l’église ou à la boucherie de 
Mr Soupama, et c’est bien plus tard que j’ai apprécié 
la beauté du bourg que j’ai plaisir à photographier 
quelque soit l’heure : la plage, les gommiers, le quai, 
les maisons... mais l’esplanade au soleil couchant !»
Quand on lui demande ce qu’elle pense de 
l’évolution de Schoelcher, c’est en toute franchise 
qu’elle avoue que la construction de l’esplanade 
l’a au départ un peu  « chouboulée ». 

« Mais lorsque j’ai vu tous les enfants heureux y faire 
du vélo, les jeunes au basket, j’ai finalement accepté 
cette modernité qui s’installait à côté des jolies maisons 
en bois. Un de mes frères a racheté la maison de notre 
grand-mère et a été obligé de la reconstruire. Il nous 
arrive souvent de reparler de sa première architecture.
Nous y avions vécu tant de bonheur lors des réunions 
familiales à Pâques ou pendant les grandes vacances.
Aller à l’Anse Madame prend encore pour moi 
des allures de pèlerinage. Je me souviens que ma 
nièce plus jeune voulait aller à la mer dans le 
sud, et ses amis lui ont confirmé ce que je disais 
toujours : c’est un avantage d’y habiter. Elle est 
tout près de la ville et la mer y est la même…

Lorsque j’ai décidé de rentrer, retenue plusieurs années à 
Paris à cause de mon métier, il était hors de question que 
j’habite ailleurs qu’à Schoelcher, et c’est dans le quartier 
du Plateau Fofo que j’ai trouvé mon appartement, et si 
je dois faire des interviews, c’est souvent au bourg, sur le 
quai, ou à l’Anse Madame que je propose d’être filmée. 
Malgré mon presque Tour du Monde avec Kassav, 
c’est ma ville, je m’y ressource, j’aime y vivre.»
Jocelyne Beroard trouve également du temps 
pour s’adonner à l’une de ses passions, la 
photographie et prend le temps de s’extasier 
sur les merveilles de la nature.
« Je suis une amoureuse de la nature, je m’émeus 
devant les couchers ou levers de soleil, les nuages dans 
le ciel et la beauté de mon île. Je fais de nombreuses 
photos des fleurs de chez nous que j’ai répertoriées sur 
un site internet. Mais j’aime aussi les gens, échanger 
avec eux, faire des portraits. Et j’adore mon pays. »
Si elle avait un conseil à donner à un jeune qui 
souhaite faire de la musique, ce serait d’abord 
« d’avoir un minimum d’apprentissage : solfège 
et technique de l’instrument ou vocale, bref un 
minimum pour ne pas être limité et être capable 
de remplacer quelqu’un ou savoir de quoi on parle 
en studio ou sur scène. Si il est bon d’avoir des 
« maîtres », ceux qu’on admire et qu’on tente d’imiter 
lorsqu’on est jeune, l’originalité paie toujours.
Mais surtout aimez les gens car c’est à eux que vous vous 
adressez et soyez persévérants. Aimez la musique et 
votre métier et vous sentirez le bonheur de le faire. » ■

Schoelchéroise 
de cœur

L’Anse Madame était 
pour nous magique...

Aimez la musique  
et votre métier et vous 

sentirez le bonheur  
de le faire.

© Micha BELLEMARE
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vivre les quartiers

L’utilisation de la rue 
Emile MAURICE (RD 54) axe 
structurant du quartier de 
Plateau Fofo s’est accrue. La 
circulation à double sens 
est surtout dangereuse 
sur la portion plane située 
entre les rues d’Anglebernes 
et Lorsold.

La circulation difficile est dûe en partie au stationnement 
des riverains n’ayant pas d’espace aménagé dans leurs 
parcelles trop étroites.  
Ainsi, des travaux de modernisation de la rue 
Anglebernes ont débuté en octobre dernier. 
Ils ont un triple objectif :

1.	 sécuriser la circulation piétonne 
2.	 favoriser la fluidification de la circulation automobile
3.	améliorer le cadre de vie des riverains.

Le plan de circulation du secteur a donc été repensé et a 
amené aux conclusions suivantes :
•	 La rue Emile Maurice sera mise en sens unique sur 

le tronçon contigu à la rue d’Anglebernes. 
•	 La rue d’Anglebernes sera mise en sens unique.
•	 La rue Sybosy, transversale aux deux rues 

précédentes, sera mise à double sens de 
circulation.■

PLAN DE RELANCE REGIONAL
Montant des travaux : 700 270,47€ HT

Plateau Roy à Cluny 
32 logements
Rue Emilius Lovince au bourg
9 logements
Fond Batelière 
30 logements

les quartiers en travaux
Désenclaver Plateau Fofo : 
modernisation de la rue d’Anglebernes

Opérations de logements sociaux en cours

opération au quartier Ozanam Batelière Résidence seniors à Cluny opérations à venir

3 opérations de logements sociaux sont en cours de réalisation sur le territoire 
schoelchérois : au quartier ozanam avec une offre de 8 logements, au bourg 4 logements 
à la rue Joseph Symphor et à Cluny une résidence seniors d’une capacité de 27 logements.
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La Place des Arawaks, un lieu de vie Illuminations Schoelcher Cité Lumière à l’Ecole d’Anse Madame

Vœux aux agents municipaux

Le carnaval des écoles Les écoles ont redoublé de créativité pour le carnava

Le Grand Prix des personnalités : Tournoi de Pétanque

Les ateliers éco déco pour Noel : un succès défilé lors du 50ème anniversaire du RSMA

Village de Noel avec le Père Noel sur la Place

les soirées bélè au bourg

Grand Vidé des écoles sur le stade municipal

Schoelcher Cité Lumière à l’école maternelle  
de Fond-lahayé

22e édition de la Semaine Nautique Internationale de Schoelcher

jumelage avec fessenheim

Traditionnelle cérémonie de vœux aux seniors
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Une Galerie d’Art 
à Schoelcher

Créée en 2004, la Galerie des Soupirs 
est un véritable espace de promotion de 
l’Art en général et plus particulièrement 
de l’Art Amérindien.  
Située au quartier La Colline,  
la galerie naît de la volonté d’artisans, 
d’écrivains et de créateurs qui n’ont qu’un 
objectif, celui de favoriser, développer et 
promouvoir l’art. Ils entendent le faire 
à travers la sculpture, la peinture, le 
dessin et toutes expressions artistiques 
pouvant concourir à la détection, à la 
découverte, à la promotion de talents 
en herbe, d’artistes inconnus et à leur 
rayonnement dans la sphère Caribéenne 
et Européenne.
Présidée par André Noël, Assistant 
de conservation et du Patrimoine au 
Musée d’Archéologie et de la Préhistoire 
de la Martinique, la Galerie les soupirs 
d’arts propose au public une exposition 
permanente d’objets d’inspiration 
amérindienne, des luminaires en 
calebasse et argile, une boutique mais 
aussi une bibliothèque avec des ouvrages 
sur l’Art amérindien mais sur l’histoire 
de l’Art en général.
Aujourd’hui la galerie a pour projets 
de proposer des débats autour des 
signes et symboles corporels chez les 
Amérindiens et de faire davantage 
connaître l’espace d’exposition.
28 Allée des Soupirs Lot. La Colline 
Tel : 0596 61 18 29 0696 89 88 14 
lessoupirsdart@orange.fr 
www.les-soupirs.com

 

Schoelcher  
Cité Lumière

La 5è édition de Schoelcher Cité 
Lumière a tenu toutes ses promesses. 
Grâce à la participation des écoles 
et des particuliers, la commune s’est 
transformée en une véritable vitrine 
artistique, le temps des fêtes de fin 
d’année. Un nouveau succès pour cette 
édition d’autant que le concept d’éco 
illumination a bien été suivi par la 
population qui en a saisi les enjeux : 
maîtrise d’énergie, utilisation de 
matériaux de récupération…
Le jury, composé de professionnels de 
l’électricité, d’artistes, de partenaires et 
présidé par le sociologue Serge DOMI, 
a eu fort à faire pour récompenser les 
œuvres les plus méritantes sélectionnées 
selon 4 critères : créativité, originalité, 
esthétique et utilisation judicieuse de 
matériaux de récupération.

Gagnants 
CATEGORIE ECOLES
Ecole de Plateau Fofo : prix de 
l’imaginaire
Ecole de Batelière : prix de l’esthétique
Ecole de Anse Madame A : prix de 
la créativité et utilisation judicieuse 
matériaux base consommation
Ecole Anse Madame B : prix de l’audace
Ecole d’Ozanam : prix de l’initiation au 
développement durable
Ecole de Fond Lahayé : prix de 
l’esthétique
Ecole Maternelle d’application de l’Anse 
Madame : prix de la tradition
CATEGORIE MAISON
1er prix : Mme Thérèse RAMPHORT
2è prix : Mme Bernadette HELMANY
3è prix : Mme Karine BRAY
4è prix : Mme TURIAF  
(coup de cœur France Antilles)
5è prix : Mme et M PICARD  
(prix kassav)
CATEGORIE APPARTEMENT
1er prix : M. Alain FRANCOIS 
2è prix : Mme Danielle GUYOT
PRIX SPECIAL 
Résidence OZANAM

Des conférences 
bien suivies

C’est un public nombreux et fort 
intéressé qui assiste régulièrement aux 
différentes conférences organisées.
Depuis le début de l’année, un nouveau 
cycle de conférences a débuté pour le 
grand public. Ainsi, dans le cadre de la 
semaine de prévention de l’infarctus, 
une conférence débat animée par des 
cardiologues et urgentistes renommés 
a été proposée au public venu en 
nombre s’informer sur cette affection 
grave et sur les mesures préventives. La 
ville remercie l’Association « Penser et 
agir » et son Président Alain Bolnet.
La Journée Internationale de la femme 
a été l’occasion pour le Inner Wheel 
Club de Schoelcher d’organiser une 
conférence animée par le sociologue 
André Lucrèce autour du thème « Léona 
GABRIEL, Paulette NARDAL, Suzanne 
CESAIRE : Trois femmes rebelles, trois 
femmes célèbres de la Martinique ». 
Un cycle de conférences qui durera toute 
l’année sur des thèmes divers et variés.

Solidarité

Le Inner Wheel club a organisé avec 
le Centre Communal d’Action Sociale 
une opération de solidarité de fin 
d’année en direction de 21 familles 
schoelchéroises. L’occasion de leur 
remettre des paniers de Noël et de 
créer un moment de convivialité et de 
partage. Une action largement soutenue 
par la municipalité qui souhaiterait 
voir ce type de manifestations perdurer. 
Pour la Présidente du Inner Wheel 
club de Schoelcher, Josiane Pujar, il 
est important de pouvoir faire preuve 
de solidarité dans ces temps de crise. 
De telles initiatives sont au cœur des 
activités que son club impulse, centrées 
principalement sur la famille, l’enfance 
et l’illettrisme.

Nouveau concept 
d’animations 

C’est tout récemment au quartier 
Démarche que la Ville a lancé les 
ateliers itinérants de proximité 
intergénérationnels dans les quartiers, 
un concept novateur d’animations 
Il s’agit de proposer aux enfants, jeunes 
et adultes des activités culturelles et 
sportives dans les quartiers au moyen 
d’un bus aménagé. Les activités sont 
proposées pendant plusieurs semaines 
dans un quartier en particulier afin de 
permettre à chacun de s’initier à une 
pratique sportive comme le fitness, le 
taekwondo, le VTT ou culturelle comme 
la danse traditionnelle, la percussion...
L’objectif est de faciliter l’accès des 
schoelchérois aux activités sportives 
et culturelles, de lutter contre l’oisiveté 
et de contribuer à l’amélioration de la 
qualité de vie dans les quartiers par la 
socialisation et l’intégration.
Les quartiers pilotes sont la Démarche, 
Ravine Touza, Terreville, Fond Bernier, 
Ozanam, Enclos, Fond Batelière et Fond 
Lahayé. Les activités sont encadrées par 
des intervenants qualifiés de la Caisse 
des Ecoles de la Ville.
Informations au 05 96 72 76 03 
06 96 71 43 04.

La Croix  
de Terreville

Nous vous l’avions annoncé, le 
positionnement accidentogène de la 
Croix de Terreville avait fait l’objet d’une 
réunion publique durant laquelle il avait 
été décidé de procéder à des travaux de 
sécurisation.
Ces travaux ont débuté. La Croix de 
Terreville existera bel et bien et sera 
transférée sur un site sécurisé faisant 
face à son ancien emplacement.  
La population pourra ainsi continuer à 
se recueillir en toute sécurité.
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dossier

eaux de baignade a schoelcher

Des Eaux de qualité
Publié en fin d’année 2011, le bilan 
de la qualité des eaux de baignade en 
Martinique atteste que 90,2% des sites 
de baignades sont conformes. 
La cause principale de la pollution 
des eaux de baignades est l’activité 
humaine, en particulier les rejets 
d’eaux usées insuffisamment traitées.
Ainsi, c’est l’insuffisance de 
l’assainissement des eaux usées qui 
contribue à la dégradation des sites de 
baignades dans notre île.

Notre commune de Schoelcher fait partie des 
zones dont la qualité de baignade s’est nettement 
améliorée depuis 3 ans.
En effet, à Schoelcher, les efforts de la municipalité en matière de traitement des eaux 
usées et d’assainissement ont largement contribué à cette amélioration. Il s’agit là d’un 
enjeu majeur pour la santé des baigneurs qui ainsi ne sont pas exposés aux eaux usées 
d’origine humaine.
L’Agence Régionale de Santé est l’entité chargée d’organiser le contrôle sanitaire, du plan-
ning de prélèvements jusqu’à la synthèse des résultats. Les prélèvements, au moins un 
par mois, sont effectués par des techniciens sanitaires puis analysés par un laboratoire 
agréé. Afin de prévenir de tout risque de santé pour le baigneur, la qualité des eaux de bai-
gnade est évaluée au moyen de deux types d’indicateurs : microbiologiques (bactéries) et 
physico-chimiques.
A quelques kilomètres des grands centres urbains, les plages de Schoelcher s’avèrent être 
un espace de plaisir aussi bien pour les baigneurs que pour les sportifs pratiquant une ac-
tivité nautique.
Les plages de Batelière, du bourg, de l’Anse Madame, du Lido et de Madiana font toutes 
l’objet de contrôles et de tests réguliers effectués par l’Agence Régionale de Santé (ARS), 
garantissant la qualité de baignade à la population.

DE BONNES NOTES 
POUR NOS EAUX DE BAIGNADE

Madiana 25BBourg 25A
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eaux de baignade a schoelcher
Le Littoral schoelchérois :
un atout balnéaire
Forte de son littoral, la Ville de Schoelcher 
compte cinq sites de baignade largement 
fréquentés et appréciés des martiniquais.
Ce littoral constitue en effet un véritable atout pour la Communauté d’aggloméra-
tion du Centre de la Martinique.
C’est la raison pour laquelle, forte de ses avantages naturels, la ville entend valori-
ser sa façade nautique dans le cadre d’un schéma de développement économique 
du littoral qui est en cours d’élaboration.
Respectant l’environnement naturel, ce schéma et les aménagements adéquats qui 
en résultent devraient sans aucun doute participer à l’essor économique de la com-
mune et à contribuer au développement du secteur touristique.
La bonne qualité des eaux de baignade, la valorisation du littoral et le dévelop-
pement des activités nautiques : Schoelcher pourra donc conforter son image de 
«  ville balnéaire », au cœur de l’agglomération du Centre de la Martinique.

Les eaux de baignade de Schoelcher sont toutes conformes à la réglementation 
européenne.

* source ARS Martinique

2011* 
BATELIÈRE 25A BOURG 25A
Anse Madame
CLUB NAUTIQUE

25A Anse Madame
PLAN D’EAU

25A

MADIANA 25B LIDO 49A

A Bonne qualité B Qualité moyenne
C Momentanément polluée D Mauvaise qualité 

Le nombre situé avant la lettre correspond aux nombres de prélévements 
effectués dans l’année. Par exemple: 21A signifie que 21 prélévements de 
bonne qualité ont été effectués au cours de l’année.

Anse Madame 25A

Batelière 25A
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vivre les associations

Donneurs de sang de Schoelcher

Créee en 2001, l’Associa-
tion des donneurs de 
sang de Schoelcher pré-
sidée par Yolaine Bompas 
nous livre son combat 
pour une autosuffisance 
en produits sanguins. 
Nous l’avons rencontrée. 
Comment vous organisez-vous ?
Notre association intervient sur les collectes de sang dans 
tous les quartiers de la commune en collaboration avec 
l’Etablissement Français du Sang. Nous sollicitons des 
partenariats qui nous permettent de mener à bien notre 
action. J’en profite pour remercier la municipalité ainsi 
que les partenaires privés et les centres commerciaux qui 
nous soutiennent. Nous organisons près de 20 collectes 
par an sur différents sites schoelchérois. Nous avons 2 
temps forts à Schoelcher, la semaine du don du campus 
et la semaine du don du sang à Schoelcher.
Etes-vous satisfaite ?
Nous comptons 1000 donneurs par an sur Schoelcher, 
c’est bien mais encore insuffisant  ! Vu le nombre 
d’habitants sur notre commune nous souhaiterions 

avoir bien plus de donneurs, c’est évident.
Nous sommes véritablement en situation d’insuffisance 
en Martinique, je suis contente que notre association 
permette une mobilisation des schoelchérois. Beaucoup 
sont mal informés et ne prennent pas suffisamment 
conscience de l’importance de donner un peu de 
son sang. Il faut simplement que nos populations 
comprennent l’enjeu. Dans un pays comme le notre, 
sujet à tout type de catastrophe naturelle, on ne 
peut se permettre d’être dans une telle situation de 
manque en produits sanguins. J’appelle vraiment les 
schoelchérois, les martiniquais à se mobiliser. Nous 
avons des spécificités de groupes sanguins dans nos 
populations qui sont plus que nécessaires pour certains 
patients. Malheureusement, qui ne connaît pas dans 
son entourage quelqu’un qui a en a besoin au quotidien 
(drépanocytaires, cancers, dialyse ...)
Alors, quels sont les critères pour être donneur ?
D’abord être en bonne santé! Être âgé de 18 à 70 ans 
(mais le premier don ne peut être fait au-delà de 60 
ans) et peser au moins 50 kg. Contrairement aux idées 
reçues, il ne faut pas être à jeun. Le médecin de l’EFS 
vous déclarera alors apte au don. Ce n’est pas plus 
compliqué. C’est vrai que nous sollicitons beaucoup les 
donneurs du groupe O car ils sont donneurs universels 

mais tous les groupes sanguins sont recherchés. Je 
profite de vos colonnes pour faire un appel : je souhaite 
ardemment raviver notre association schoelchéroise 
plus qu’importante pour nos malades. Pour ma plus 
grande joie je vois beaucoup de jeunes qui sont donneurs 
bénévoles. C’est un pas.. 
Un dernier message à délivrer 
Oui, j’insiste beaucoup. Pour être en autosuffisance on a 
besoin de toute la population. Nous sommes sans arrêt à 
flux tendu. Le sang des uns c’est la vie des autres, faisons 
preuve de générosité, mobilisons-nous pour le don du 
sang. Les besoins augmentent constamment dans les 
hôpitaux et cliniques. ■
EFS : 05 96 75 79 00  - bompas@only.fr
Lundi et vendredi de 7h à 14h  
mardi et jeudi de 12h à 19h 

Pliss sang ! Pliss foss ! Pliss la vi !!

Passerelle

Rencontre avec frédéric 
maitrel 
Que pouvez-vous nous dire sur l’Association 
Passerelle ?
Créée le 28 avril 2001, l’association Passerelle a pour 
objectif de favoriser l’épanouissement des enfants et des 
jeunes, tant au niveau scolaire qu’au niveau personnel.
Nos activités s’articulent autour de deux axes : l’accom-
pagnement scolaire et le soutien à la parentalité et les 
activités éducatives et culturelles.
Qu’est ce qui vous a motivé à implanter une telle 
structure sur Schoelcher ?
Nous avons constaté que certains enfants de notre 
quartier (Fond Lahayé) rencontraient des difficultés 
sur le plan scolaire et que les parents recherchaient des 
personnes pour les accompagner et les aider. Trois étu-
diants de niveau licence ont alors décidé de créer une 
association afin de les prendre en charge. Au début de 
notre intervention, les enfants étaient accueillis dans 
un local prêté gracieusement par un particulier, ensuite 
la municipalité de Schoelcher a mis à notre disposition 
gratuitement un local à Fond Lahayé.
Quelles conditions les enfants doivent-ils réunir pour 
bénéficier du soutien scolaire ?
Tous les enfants scolarisés à Schoelcher ou habitant 
la commune peuvent être accueillis à Passerelle. Les 
jeunes qui rencontrent des difficultés scolaires sont 
prioritaires à l’inscription.
Expliquez-nous le fonctionnement de l’Association, 
qui dispensent les cours ?
90 enfants du cours préparatoire à la troisième sont pris 
en charge tout au long de l’année scolaire. Durant les 
grandes vacances nous organisons « lékol vakans » pen-
dant le mois d’aout.
Les enfants sont pris en charge par 3 accompagnateurs 

éducatifs salariés et 2 accompagnateurs bénévoles.
L’intervention peut prendre plusieurs formes telles que 
l’aide au devoir, l’accompagnement à la scolarité, l’ap-
prentissage de méthodes de travail, l’apprentissage de 
l’autonomie …
Parallelement à la prise en charge des jeunes, l’associa-
tion a mis en place une action de soutien à la paren-
talité (bokantaj pawol). Les objectifs de cette activité 
sont  d’améliorer la relation entre les parents et leurs 
enfants, d’améliorer la relation famille/école et de por-
ter des informations sur le développement de l’enfant et 
sur des questions qui préoccupent les parents (l’adoles-
cence, la sexualité)… Cette activité est encadrée par un 
psychologue clinicien et un éducateur spécialisé et se 
déroule une fois tous les deux mois.
Pour réaliser ce projet nous sommes soutenus par la 
municipalité mais aussi par la CAF et le Conseil Régio-
nal.. ■
Contact : Centre d’éducation populaire
Rue Emmanuel Ravoteur, Fond Lahayé
05 96 61 33 29 / 06 96 45 26 28
Les horaires d’accueil :
Lundi - mardi - jeudi - vendredi : 14h à 19h
Mercredi : 8h - 12h/ 14h - 19h
Samedi : 8h - 12h 

Accompagner notre jeunesse  
avec l’Association Passerelle 

Dojo  
de Batelière
haut lieu 
des arts martiaux 

C’est en 1971 que s’est 
créé le Dojo de Batelière, 
par un pionnier du judo 
martiniquais,  FRANTZ 
CHARLES DENIS «FRANCISCO».

En juin 1971, un club de judo qui a marqué le judo 
martiniquais, le Judo Club Saint Georges s’y installe. 
Il est dirigé à l’époque par les professeurs Guy bardol 
et Max Auguiac. A la fin des années 1970, l’Associa-
tion L’Amicale Karaté Shotokan dirigée par les frères 
Alain et Michel Branchi prend place. En 2008, le Judo 
Club Saint-Georges change de nom et devient Lekol 
Matinik Judo de Schoelcher. Le site évolue alors et 
plusieurs associations proposent un large choix d’ac-
tivités telles que le danmyé, le viet vo daô, le yoga, la 
gymnastique, l’aïkido, la boxe, le self-défense. Acces-
sible pour tous les âges, il convient selon le Président 
Luc Rucort de croire profondément à cette philoso-
phie : « la pratique des arts martiaux bien enseignée 
est un élément indispensable à l’éducation, à la for-
mation physique et morale, à l’épanouissement des 
enfants, des jeunes et adultes ». ■
Pour tout contact Luc Rucort 06 96 22 21 26
Judo avec LEKOL MATINIK JUDO DE SCHOELCHER
Karaté avec l’AMICALE KARATE SHOTOKAN 

dès 5/6ans 
Self-défense ou Ju-jutsu avec LML et AKS

à partir de 13 ans
Viet Vo Dao avec l’Ecole SONG LONG MARTINIQUE

0696 98 67 86
Danmyé avec l’AM4 - 0696 81 94 35

Danmyé pou ti mnmaye épi jèn manmaye 5 ans èk plis
Danmyé avec «LESPRI DANMYE-BELE» 0696 83 06 73

Danmyé pou jèn manmaye èk gran moune
Yoga avec CLAUDINE



LE PROJET DE TERRITOIRE 

DE SCHOELCHER

S’ÉLABORE

À très
bientôt

l’avant-projet !

Merci de votre implication dans le projet de territoire !

Les réunions d’experts quartiers et les enquêtes téléphoniques 
se sont bien déroulées. 

Place maintenant à l’analyse et à la définition des axes de 
projection.

pour
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vivre l’université

ETATS GENERAUX DES FINANCES LOCALES DE MARTINIQUE

Entre la crise financière mondiale et les échéances locales de 2014, la nécessité d’une 
réflexion commune et prospective sur la gouvernance territoriale s’est imposée aux 
acteurs du développement local. L’occasion leur en a été donnée lors des Etats Généraux 
des Finances Publiques Locales organisés par l’UAG en partenariat avec le Conseil 
Régional de la Martinique, les 9 et 10 février 2012. 
L’enjeu principal était le constat de la dégradation 
continue des finances des collectivités. Il s’agissait 
d’identifier les voies et moyens d’une nouvelle 
gouvernance dans le cadre de la future Collectivité 
Unique de la Martinique. 
Cette nouvelle entité, prévue pour 2014, exercera les 
compétences à la fois du Conseil Régional et du Conseil 
Général. Le débat portant moins sur la diminution de 
ses moyens financiers que sur l’évaluation des charges 
qui lui seront transférées.
De plus, les Communes et les EPCI se trouvent au cœur 
de cette problématique qui renvoie globalement au 
questionnement du principe de libre administration et 
de l’autonomie financière. 
Le questionnement se faisait autour des problématiques 
suivantes: Quel est l’impact de la réforme fiscale 
et territoriale sur les finances publiques locales en 
Martinique? Comment optimiser les moyens financiers 
de ces collectivités pour une meilleure gouvernance 
territoriale? Enfin, sur quelles particularités territoriales 
s’appuyer pour faire face aux défis de développement 
soutenable de la Martinique?
Ces interrogations ont conduit à une démarche 
méthodologique particulière fondée sur un partage 
d’expériences et d’expertises entre les participants 
d’horizons diverses (Elus locaux, Cadres des collectivités 
territoriales, Experts en gestion et évaluation des 
collectivités, Enseignants-Chercheurs, Etudiants, 
etc….). 
Pour cela, la première demi-journée du jeudi 9 février a 
restitué ces Etats Généraux dans leur contexte au moyen 
de 4 exposés/débats. 
Le premier porte sur « le contexte économique et 
financier international national et local « Georges PARA 
(responsable de l’observatoire régional du Conseil 
Régional) a notamment insisté sur le phénomène du 
vieillissement croissant de la population pouvant, à 
moyen terme,  généré, entre autre, une paupérisation 
des ménages et une diminution de la population active. 
Une des conséquences majeures sera indéniablement la 
dégradation de l’équilibre des finances publiques. 
Alain GUENGANT (Directeur de recherches au CNRS, 
Expert en finances locales auprès de la Direction 
Générale des collectivités locales au Ministère de 
l’Intérieur), s’intéresse à « l’impact budgétaire et financier 
de la réforme territoriale ». Cette réforme conduit 
au retrait des impôts directs. Seuls restent les impôts 
indirects que sont l’octroi de mer et la taxe spéciale sur 
les carburants, ce qui nous expose fortement aux aléas 
de la conjoncture. 
Bertrand DIRINGER (Président de la Chambre 
régionale et territoriale des comptes de Guadeloupe, 
Guyane, Martinique, Saint-Martin et Saint-Barthélemy) 
a présenté la gestion financière des collectivités en 
Martinique en apportant le regard de la Chambre 
Régionale des Comptes.

Enfin, Christian VITALIEN (Expert en politiques 
publiques nationales et communautaires) analyse le 
principe de la libre administration et de l’autonomie 
fiscale en Martinique. Ce décor, une fois planté, permet 
de passer par la suite aux huit ateliers visant à enrichir 
la réflexion sur l’avenir des collectivités territoriales 
locales.
Ces ateliers représentent un espace légitime de 
discussion sur la problématique du service public. Cet 
espace permet à la fois un état des lieux des finances 
publiques locales mais surtout une réflexion prospective 
permettant aux politiques de mieux choisir parmi les 
orientations à donner au territoire martiniquais.  
Le premier atelier s’intéresse aux moyens des collectivités 
régionale et départementale en faisant l’historique de 
cette institutionnalisation et en initiant la réflexion sur 
le nouveau contexte institutionnel à venir. Le second 
atelier a porté sur le questionnement des moyens 
dont disposent les collectivités communales et des 
établissements publics de coopération intercommunale 
pour mettre en œuvre leur politique. 
Ceci renvoie à leur mode de gestion d’où la pertinence 
du troisième atelier intitulé «Focus sur les outils 
modernes de gestion financière des collectivités locales». 
Cette gestion peut être vue également sous forme de 
«programmation multi niveaux». Ainsi, le quatrième 
atelier prendra « l’exemple des programmations 
opérationnelles » pour réfléchir aux modalités de 
gestion financière. 
La journée du vendredi 10 février a été l’occasion de 
présenter quatre autres ateliers traitant cette fois de la 
démarche prospective et des moyens financiers de la 
Nouvelle Collectivité. Ainsi, l’atelier cinq a traité de la 
gouvernance financière optimale de la collectivité de 
Martinique en prenant en compte l’échéance 2014. 
Les ateliers six et sept ont permis d’élargir le débat sur 
la nouvelle architecture institutionnelle, ses enjeux et 
moyens financiers; ainsi que la place des communes 
et des EPCI dans la fourniture de services publics. Le 
dernier atelier s’est intéressé aux outils d’innovations 
méthodologiques qui pourraient aider, dans le nouveau 
cadre institutionnel, à la préparation et la gestion des 
programmes opérationnels 2014-2020.
L’essentiel est de développer un nouveau mode de 
gouvernance territoriale adapté à la nouvelle réalité 
socioéconomique du territoire. Cette gouvernance doit 
s’appuyer sur un partage des responsabilités entre les élus 
et les administratifs de la fonction publique  territoriale 
pour une analyse stratégique de l’action publique. D’où 
l’impérieuse nécessité de préparer le cadre stratégique 
territorial et négocier les éléments permettant de mettre 
en œuvre l’action publique.
En ce qui concerne les services, partant d’une démarche 
coût-efficacité, ces Etats Généraux ont mis l’accent sur 
les enjeux d’optimisation et de la maitrise de l’achat 
public. 

L’amélioration des rapports qualité/coût dans le cadre 
de la commande publique peut donner lieu à une 
stratégie d’externalisation de l’achat public. Plusieurs 
formes peuvent toutefois être retenues. Mais l’idée 
fondamentale consiste à parvenir à mettre en place une 
politique de mutualisation des ressources publiques afin 
de réaliser des économies d’échelle sur les dépenses. 
Du côté des recettes, la nouvelle collectivité pourra 
agir sur la matrice cadastrale et sur l’observatoire fiscal 
afin d’augmenter les recettes. Elle devra alors créer un 
nouveau dynamisme fiscal pour permettre à l’ensemble 
des collectivités territoriales martiniquaises de répondre 
à leurs responsabilités sociales et économiques. Pour 
cela, plusieurs propositions ont été faites telles que 
l’instauration de taxes particulières (taxe sur les jeux 
d’argent) ou le développement de grands projets menés 
en commun (le TCSP ou le transport maritime par 
exemple).
Les premiers Etats Généraux des Finances Locales de la 
Martinique organisés conjointement par l’Université et 
la Région Martiniqueont été un grand succès à mettre 
au crédit de tous les participants (élus, le personnel de 
la fonction publique territoriale, experts, enseignants-
chercheurs, étudiants, etc ….).
En effet, la participation massive (pas moins de 300 
participants) aux séances plénières et par le travail réalisé 
dans les différents ateliers thématiques a prouvé la chose 
suivante : nous pouvons, en unissant nos forces et nos 
compétences, non seulement poser rationnellement 
les problèmes auxquels nos institutions, notre société 
et notre économie doivent faire face à court et moyen 
termes, mais également proposer au débat un certain 
nombre de solutions viables.
La prise en charge de nos propres intérêts, tant vis-à-vis 
du cadre national que par rapport à l’Union Européenne, 
passe par une compréhension et une maîtrise de ces 
éléments souvent complexes que nous avons évoqués 
ensemble tout au long de ces deux jours de travail.
Beaucoup a été fait, pourtant beaucoup reste à faire  : 
l’Université et les services de la Région Martinique 
s’attacheront les jours prochains à la mise en forme 
synthétique des débats et des propositions.
En toutes ces occasions, l’Université sera là où elle doit 
être et continuera en particulier à offrir un forum aux 
débats futurs, qui nous donneront l’occasion de nous 
revoir bientôt au Pôle Universitaire Régional de la 
Martinique.

Le Comité d’organisation des Etats 
Généraux des Finances Locales

- Les interventions sont disponibles sur le site du 
CEREGMIA: 
http://www.ceregmia.eu/EG2012/
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vivre la citoyenneté

Elus récemment, Marie Christine NEPOST, 
Gladys RICHARDSON, Lisette VELAYOUDON, 
Laure QUIQUELY et ULLINDAH Michel 
racontent comment ils vivent cette 
expérience.
De manière unanime ils ont conscience d’avoir une responsabilité importante et ils 
vivent la mission avec un intérêt particulier. Il s’agit en effet de faire l’interface entre 
les citoyens et la municipalité. Une tâche qu’ils qualifient d’enrichissante. « Prendre 
part à la vie publique, être associés aux prises de décisions pour notre quartier, c’est 
exaltant ! » Ainsi, ils s’appliquent à remplir du mieux qu’ils peuvent leur tâche avec 
entrain et dynamisme.
Du point de vue de la population, ils s’accordent à dire que la présence des délégués  
répond à une demande. D’une manière générale, les administrés étaient en attente de 
référents et la population est satisfaite de pouvoir communiquer avec eux. Ils savent 
vers qui se tourner en cas de besoin, font le lien entre eux, la municipalité et la société 
Ozanam. Ils ont déjà pour la plupart identifié leur interlocuteur privilégié et ne se 
sentent plus isolés ou laissés pour compte.
Dans leur quartier d’Ozanam, qui est une vraie petite ville dans la ville, un constat se 
fait aisément. Dans le quartier les voisins ne se connaissent pratiquement pas.

Il est selon eux impératif et urgent de mettre en place des actions innovantes et 
motivantes qui permettent aux résidents de sortir de chez eux pour créer ces liens qui 
permettraient d’améliorer le « mieux vivre dans la résidence », comme par exemple 
des ateliers (cours de couture – théâtre – danse – jeux de société…), organiser des 
conférences débats sur des thèmes précis, des animations de quartiers…
Une équipe motivée qui entend remplir pleinement sa mission pour œuvrer à 
l’amélioration de la vie de leur quartier et de ses habitants.

la démocratie participative se poursuit
Les délégués de quartier réunis

tribune libre
En application des dispositions 
de la loi du 27 février 2002, dite 
loi démocratie de proximité, 
un espace d’expression écrite 
est réservé dans le magazine 
municipal à chacun des groupes 
du Conseil Municipal.

Les 75 délégués de quartier se sont réunis en 
novembre dernier lors de l’assemblée plénière 
des 18 comités de quartier. 
Il s’agissait d’aborder les rôles et missions de ceux-ci dans le cadre du mandat qui leur 
a été confié par la population. En effet, ils ont été élus pour prendre part aux décisions 
municipales, être de véritables relais entre la municipalité et la population afin de mettre 
en œuvre un mieux-vivre à Schoelcher, ceci dans tous les quartiers. Ces comités doivent 
être considérés comme des espaces d’échanges, d’information et de discussions sur 
tous les aspects de la vie quotidienne des administrés. Le benjamin de cette mandature 
a 18 ans, une belle démonstration de l’engagement pris par nos jeunes. La démocratie 
participative impulsée par la Ville constitue un levier fort de la politique municipale qui 
entend véritablement impliquer tous les citoyens dans les prises de décisions.
Pour rappel, il s’agit de la 2è mandature des délégués de quartier. Vous trouverez les 
coordonnées des délégués représentant vos quartiers dans le numéro précédent de votre 
Schoelchérois (numéro 5 du mois de novembre) ou sur le site internet www.mairie-
schoelcher.fr - Plus d’informations au 05 96 72 01 06.

zoom sur le comité de quartier Ozanam et ancienne 
route de Schoelcher

Compte rendu de réunions

réalisation de trottoirs à 
la rue du Petit Florentin, 
traversée de Fond Lahayé, 
réhabilitation de l’habitat 
insalubre de Fond Batelière 
ou revitalisation de l’espace 
commercial de cluny… 
autant de thèmes abordés 
lors des réunions.

A peine élus, les nouveaux délégués de quartier ont pris 
à bras le corps la mission qui leur a été confiée par la 
population. Poursuivre le travail entamé par les anciens 
délégués et faire de leur quartier un lieu où il fait bon 
vivre. Outre les nombreuses réunions publiques, les 
séances de travail, les visites de terrain, les différentes 
rencontres des comités de quartier ont permis d’évoquer 
les actions à mener dans les quartiers. Nos nouveaux 
délégués n’ont pas chômé ! De nombreux projets, de 
nouvelles idées viennent alimenter la réflexion de 
la municipalité dans la construction du Schoelcher 
d’aujourd’hui et de demain.
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vivre tourisme & patrimoine

La 22è édition de la Semaine 
s’est déroulée comme à 
l’accoutumée pendant 
la semaine du Carnaval. 
du samedi au mardi gras, 
les amoureux de la voile 
inscrits dans les différentes 
catégories s’affrontent 
cordialement sur l’eau. 
Dès les premières éditions, cette opération a, de par 
la qualité du concept proposé, séduit des pratiquants 
venus d’autres pays. Cette année encore, la Semaine 
Nautique a confirmé son caractère international puisque 
la Martinique a reçu 8 délégations extérieures.
Les représentants de l’île sœur, au nombre de 46, étaient 
les plus nombreux. Non loin de là, Saint Barth avait 12 
représentants et Saint Martin en avait 1. 

Le sud de la Caraïbe était également bien présent : notre 
voisine Sainte Lucie comptait 10 participants tandis 
que les ressortissants barbadiens et trinidadiens étaient 
respectivement aux nombres de 6 et de 2. Bien plus loin 
de nos côtes, la France métropolitaine en avait délégué 
40, l’Angleterre 1 et le Canada en avait sélectionné 6. 

Au total, ce sont près de130 personnes, compétiteurs 
et accompagnateurs, qui ont fait le déplacement en 
Martinique spécialement pour l’occasion. Même s’ils 
auraient apprécié un plus grand soutien du public 
martiniquais, ce constat satisfait Mathieu MOURES, 
Président du CNS, et son équipe qui entendent renforcer 
la dimension touristique de ce rendez-vous qui contribue, 
à n’en point douter, à la notoriété de Schoelcher, et par 
conséquent de la Martinique, au-delà de nos frontières. 
D’ailleurs, afin de permettre aux participants de baigner 
pleinement dans la culture de l’île, et d’en être les 
ambassadeurs dans leurs pays d’origine, le programme 
qui leur est proposé ne prévoit généralement des régates 
qu’en matinée, l’après-midi étant laissée libre pour 
permettre, à ceux qui le souhaitent, de prendre part 
aux festivités carnavalesques, d’où l’intitulé «  Voile et 
Carnaval » de cette dernière édition.

Cette manifestation a des conséquences positives 
directes sur le tissu économique schoelchérois. A titre 
d’exemple, on peut noter que certains compétiteurs 
logent régulièrement dans la commune  durant la 
période. Cette année, deux grandes villas et plusieurs 
chambres dans deux hôtels ont été louées à cette 
occasion. Aussi, l’Office de Tourisme et le CNS 
travaillent à renforcer leur partenariat afin d’encourager 
la venue des accompagnateurs grâce à un programme 
d’excursions qui leur permettra, au moment des régates, 
de découvrir Schoelcher et le reste de l’île. ■

tourisme
Semaine Nautique de Schoelcher : 
vecteur de développement 
touristique

patrimoine
Batterie de Sainte-Catherine :à découvrir, à redécouvrir
en 1669 le Sieur Baas, Gouverneur Général, a pour mission de 
créer un Fort et une ville à Fort Royal. l’ingénieur Blondel 
fait placer des batteries à l’extrémité sud de la presqu’île.
La législation de l’Ancien Régime avait imposé, par le biais des « 50 pas du Roi » l’existence d’une bande de terrain 
pour le service du Roi et c’est dans cet espace de 81,20 mètres de large que les fortifications du littoral vont être 
installées.Case Navire, devenu Schoelcher, a vu s’installer plusieurs batteries.
Une batterie était un ouvrage fortifié, unité élémentaire d’un régiment d’artillerie accompagnée de pièces d’artillerie 
et de matériel nécessaire à leur fonctionnement.
La batterie Sainte Catherine est construite en 1778 ; elle se situe sur les bords de la rivière Sainte Catherine (d’où 
son nom) elle est aujourd’hui située au dessus de la plage de Madiana ; elle faisait partie des éléments défensifs mis 
en place  afin de protéger la baie de Fort Royal notamment durant les guerres du XVIIIe siècle. En effet, la frange 
littorale de Case Navire était d’un abord aisé pour les chaloupes et devint donc un site à risque.
Le fortin mesurait 193 mètres, c’était une batterie d’alerte en raison de son faible armement ; elle permettait cependant 
d’écarter l’ennemi car elle disposait de quinze pièces d’artillerie et de six canons.
 Dans les années 1820-1845 la situation générale de la défense de l’île n’évolua plus et les batteries de côte se 
dégradèrent.
Le 09 novembre 1888, une requête fut adressée au ministre des colonies afin d’« acter à titre de vente » le terrain 
militaire de la batterie Sainte Catherine pour l’agrandissement de la jeune commune de Schoelcher.
Aujourd’hui, les canons ont été remplacés grâce à la volonté de l’association « forteresse des Caraïbes » ■
Extrait d’un mémoire de Madame Gladys Almont. 
Assistante territoriale de conservation du Patrimoine et des bibliothèques.

Texte et photos : Office de Tourisme de la Ville de Schoelcher

Avec une offre de
services adaptée 
à vos besoins, 

la MGPA est là, ici, 
partout, près de vous! 

La Mutuelle MGPA
1er réseau mutualiste de la Martinique

La Mutuelle MGPA est à votre écoute à travers son réseau d’agences réparties
sur toute la Martinique: Basse-Pointe - Carbet - Fort-de-France - François - Gros Morne -
Grand-Rivière - Lamentin - Marigot - Morne Rouge - Rivière Salée - Robert - Saint-Pierre et Trinité

Renseignements dans notre réseau d’agences ou par téléphone au :

0596 39 33 44

COMPLÉMENTAIRE SANTÉ

à partir de 18€/mois

Tarifs 2011

ALLOCATION OBSÈQUES 

à partir de 30€/an

pour un capital de 3400€ 

Tarifs 2011

visuel anform jui/aout 2011:Mise en page 1  16/06/11  15:12  Page1
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agenda

numéros utiles
Pompiers		  18 
Police secours	 17
SAMU	  	 15
Police Municipale	  
	 05 96 72 71 11
Gendarmerie Nationale 
de Schoelcher		   
	 05 96 61 77 17
Centre de Secours 	  
Plage de Madiana	 
	 05 96 61 87 10
Médecins de garde	  
	 05 96 60 60 44
SOS Médecin	  
	 05 96 63 33 33

Suivez-nous
sur facebook. 
Ville de Schoelcher

Hôtel de ville (standard) 
Tél : 05 96 72 72 72
Fax : 05 96 61 36 78 
Horaires d’accueil 
Lundi et jeudi : 
7 h 30 -13 h / 14 h 17 h 

Mardi, mercredi et vendredi 
7 h 30 - 14 h

Services techniques de la Ville 
Tél : 05 96 72 72 00

Relation administrés 
Tél : 05 96 72 72 01
Fax : 05 96 61 42 71

C.C.A.S et Caisse des Ecoles 
Tél : 05 96 72 76 03
Fax : 05 96 65 71 52

Maison de la Cohésion Sociale 
Tél : 05 96 72 72 39
Fax : 05 96 57 23 77

Office de Tourisme 
Tél : 05 96 61 83 92

numéros utiles mairie

date Lieux manifestation
19 mars 9h-12h Sous le kiosque à 

Ozanam - Batelière
Justibus « Ti tak dwa lakay-zot » bus de l’accès au droit
Rens. :  05 96 48 42 44 – 06 96 17 09 08

21 mars 8h-11h Mairie de Schoelcher Architecte-conseiller du CAUE  
Assistance architecturale gratuite Rens. : 05 96 70 10 23

29 mars 14h30-18h30 Campus de Schoelcher « Journée des Masters » Présentation des Masters 
à la Faculté des Lettres et Sciences Humaines

31 mars 06h-13h Résidence la Liberté –Ravine Touza Marché des agriculteurs de Schoelcher
Avec Liberté en Action Rens. : 0696 37 84 12

06 avril 16h30-19h Kiosque Place des Arawaks Marché Bio

08 avril 8h-00h Fond Lahaye Fête de Fond Lahayé

18 avril au 26 mai Ravine Touza Ateliers itinérants de proximité Intergénérationnels
Rens. : 05 96 72 76 03 – 0696 71 43 04

20 avril 16h30-20h 
18h30

Place des Arawaks 
Bibliothèque Municipale

Marché Bio
A livre ouvert avec Murielle TRAMIS

14 avril 06h-14h Marché des agriculteurs de Schoelcher
Brocante Association « Femmes d’Aujourd’hui »

27 avril 18h30-22h Place des Arawaks Moment Bèlè Association Les Amis du Bèlè 
Rens. : 06 96 31 64 10 – 16 96 21 81 28

27 avril-22 mai Résidence la Liberté –Ravine Touza CHELCHè KA SONJé

8 avril 06h-13h Résidence la Liberté –Ravine Touza Marché des agriculteurs de Schoelcher
Avec Liberté en Action Rens. : 0696 37 84 12

04 mai 16h30-19h Kiosque Place des Arawaks Marché Bio

11 mai 18h30 Bibliothèque Municipale A livre ouvert avec Georges Lise-Huygues des Etages

13 mai 19h-22h Place des Arawaks Salsa en plein air, Salsa en Liberté
Association Viva la Salsa 06 96 81 10 93

16 mai 8h-11h Mairie de Schoelcher Architecte-conseiller du CAUE Assistance 
architecturale gratuite Rens. : 05 96 70 10 23

18 mai 16h30-19h Kiosque Place des Arawaks Marché Bio

25 mai 18h30-22h Place des Arawaks Moment Bèlè Association Les Amis du Bèlè 
Rens. : 06 96 31 64 10 – 16 96 21 81 28

26 mai 06h-13h Résidence la Liberté –Ravine Touza Marché des agriculteurs de Schoelcher
Avec Liberté en Action Rens. : 0696 37 84 12

30 mai au 30 juin Ravine Touza Ateliers itinérants de proximité Intergénérationnels
Rens. : 05 96 72 76 03 – 0696 71 43 04

21 juin Fête de la Musique

mars-juin 2012
MARCHE BIO
1er et 3e vendredi
place des arawaks

MARCHE
AGRICOLE

 BROCANTE
 2e samedi

place des arawaks

A l'heure du crabe

" schoelcher 
en pinces "

7 avril 
a Fond Lahayé

Théatre, 
conférences,

musique, ateliers

Prochains 
conseils 
munic ipaux 
17h30 - 19h30

28 mars - 18
 avril

16 mai - 20 j
uin 

CONSEIL D’ARCHITECTURE EN URBANISME  
ET ENVIRONNEMENTAL

ASSISTANCE ARCHITECTURALE GRATUITE
le mercredi de 8h à 11h Permanence à l’Hôtel de Ville  

21 mars - 16 mai - 18 juillet - 19 septembre - 21 novembre 2012

Le Maire de la Ville de Schoelcher 
informe les parents que les inscriptions 
et réinscriptions scolaires, de cantine, de 
garderie, des Accueils de Loisirs et du Sport 
Santé de la Caisse des Écoles, se feront selon 
le calendrier suivant :
•	 Secteur FOND-LAHAYE

(Maternelle et Primaire) 
05 Mars au 16 Mars 2012

•	 Secteur ANSE-MADAME 
(Maternelle et Primaire) 

19 Mars au 30 Mars 2012
•	 Secteur OZANAM

(Maternelle et Primaire)  
02 Avril au16 Avril 2012

•	 Secteur BATELIERE
(Maternelle et Primaire) 

17 Avril au 30 Avril 2012
•	 Secteur PLATEAU-FOFO 

(Maternelle et Primaire) 
02 Mai au 23 Mai 2012

NB : Pour une première rentrée à la 
maternelle en septembre 2012, sont 
concernés les enfants nés du 1er janvier 
jusqu’au 31 décembre 2009 inclus. 

Les inscriptions seront reçues à la C.C.A.S 
(située au Rond -Point des Ecoles, Quartier 
Anse Madame) aux heures d’ouverture 
des bureaux. Réception tous les jours de 
8h00 à 12h00. Les enfants seront orientés 
conformément à la carte scolaire définie en 
fonction du domicile des parents. Passé ce 
délai, la Cellule Inscriptions ne pourra plus 
garantir aux parents l’inscription scolaire 
de leur enfant dans l’école la plus proche de 
leur domicile.
Pour toute inscription et réinscription, 
les parents devront présenter aux services 
compétents des documents dont la liste 
est tenue à leur disposition au Bureau des 
inscriptions de la Caisse des Ecoles et en 
Mairie. Cette liste fera l’objet d’une longue 
diffusion.
Le Maire de Schoelcher rappelle aux 
parents que la réinscription est obligatoire 
uniquement pour les enfants qui passent au 
C.P.
Pour tous renseignements, 
composez le 05 96 72.76.03  
ou www.mairie-schoelcher.fr 

inscriptions scolaires 2012-2013


